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PAR 


Auguste LAMEERE 


— SÉANCE DU 2 AOUT 1834 — 


Feu Camille Van Volxem affectait une certaine prédilection 
pour les Longicornes : c’est à lui que nous devons un grand nombre 
de nos captures indigènes les plus remarquables, et la liste des 
espèces de ce groupe qu'il avait rencontrées en Espagne, en Por- 
tugal et à Tanger, publiée par M. Tournier, est loin d’être dépour- 
vue d'intérêt. 

C’est rendre un nouvel hommage à sa mémoire que d’exposer les 
résultats des recherches que notre infortuné collègue fit dans 
l'Amérique du Sud; je regrette seulement qu’un entomologiste plus 
autorisé que moi n'ait pas été amené à accomplir cette tâche. 

L'on sait que Van Volxem, accompagné de notre illustre col- 
lègue M. Ed. Van Beneden et de M. Walthère de Selys, arriva le 
31 juillet 1872 à Rio-Janeiro, et s'établit à Botafogo, l’un des fau- 
bourgs de cette ville. 

De là, il explora les environs de la baie de Rio, et il fit quelques 
excursions dans la province de ce nom : la plage de Copa Cabana, 
les marais de Santa-Cruz, Santa-Thereza et la lagune d’Itaipü lui 
fournirent quelques Longicornes. 

Le 20 octobre, les voyageurs partirent pour la Serra dos Orgaôs 
en passant par Petropolis et Therezopolis, et revinrent quelques 
jours après à Rio. 

Les trois premières semaines de novembre furent consacrées à 
une expédition dans la province des mines : Porto novo-do-Cunha, 
Juiz de Fora, Chapéo d’'Uvas, Barbacena, Saô Joaô C'EL Rey et 
Caxambu, sont autant de localités de Minas-Geraes situées dans la 
région herbeuse appelée Campos, où Van Volxem put faire une 
ample moisson de Coléoptères. 
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Son voyage se termina par la visite de Montevideo et de Buenos- 
Ayres; chemin faisant, il put encore explorer Desterro et Rio- 
Grande do Sul, d’où il rapporta également quelques insectes. 

L'énumération des espèces rapportées du voyage serait dépour- 
vue d'intérêt au point de vue de la science, si nõus n’en pouvions 
tirer un enseignement synthétique, à savoir que pour le groupe qui 
nous occupe, comme d’ailleurs pour bien d’autres êtres organisés, 
le Brésil présente des faunes très différentes, que notamment les 
formes qui habitent les environs de Rio-Janeiro sont tout autres 
que celles qui hantent les bords du fleuve des Amazones, explorés 
avec tant de soin sous ce rapport par M. H. W. Bates, et de nou- 
velles recherches dans les provinces brésiliennes non encore par- 
courues par l'œil de l'entomologiste nous réservent probablement 
de nombreuses découvertes intéressantes. 

Van Volxem a récolté dans l’Amérique du Sud 96 espèces de 
Longicornes; parmi celles ci, il s’en trouve de très remarquables, 
les unes encore peu connues, les autres absolument nouvelles. J'ai 
dû établir dans cette notice deux coupes génériques spéciales et 
décrire douze formes encore inédites, mais je ne lai fait 
qu'après avoir communiqué un certain nombre d’entre elles à 
M. H. W. Bates, le savant naturaliste, qui connaît actuellement le 
mieux les Longicornes de l’Amérique méridionale, et qui a mis la 
plus grande obligeance à les comparer avec les types de sa riche 
collection, ce dont je suis heureux de lui exprimer ici ma plus 
vive reconnaissance. 

Enfin, je ne terminerai pas ces quelques mots d'introduction sans 
faire ce que font et ce que feront toujours les jeunes entomolo- 
gistes de notre Société, sans remercier le savant conservateur du 
Musée de Bruxelles, M. Preudhomme de Borre : il est inutile, je 
pense, d’énumérer de nouveau les titres qui font que ces remerci- 
ments ne peuvent qu'être sincères. 
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LONGICORNIA. 


FAM. PRIONIDÆ. 


1]. Clenoscelis acanthopus Germ. — Therezopolis, l ex. 
2. Parandra glabra Degeer. — Therezopolis, 1 ex. 

3. Hephialtes sulcatus Oliv. — Chapéo ď’ Uvas, 1 ex. 

4. Pyrodes speciosus Oliv. — Barbacena, 2 ex. 


FAM. CERAMBYCIDÆ. 


5. Achryson surinamum Linn. — Juiz de Fora, 1 ex.; Santa- 
Cruz, l ex. 

6. A. undulatum Burm. — Montevideo, l ex. 

7. Coccoderus novempunctatus Germ. — Caxambu, l ex. 

L’individu capturé par Van Volxem est un c': 
M. J. Lafontaine a eu l'obligeance de me communiquer 
une Ọ de cette rare espèce. Les caractères que Lacordaire 
assigne aux antennes des CO‘ de ce genre se rapportent, au 
point de vue de la longueur relative des articles, au 
sexe Ọ : le 3° article des antennes des g west pas plus 
long que chacun des suivants. 

Le Coccoderus novempunctatus Germ. a les fémurs 
postérieurs et intermédiaires munis d’une épine à leur 
extrémité; chez le ©, le 3° article des antennes est seul 
franchement épineux. 

8. Chlorida coslata Serv. — Barbacena, 2 ex. 
9. C. festiva Linn. — Juiz de Fora, l ex.; Santa-Thereza, l ex. 


VOLXEMIA 


nov. gen. Eburinarum 
(Nom. propr.) 


A genere Ærosida Thoms. differt antennis corpus tertia 
tantum parte in mari superantibus, in femina corpore sat 
longioribus, articulo tertio quarto longiore, thorace subcy- 
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lindrico mutico, femoribus posticis in mari abdominis longi- 
tudine, brevioribus in femina. 


Tête concave entre les tubercules antennifères, front vertical 
offrant deux protubérances assez rapprochées situées à droite et à 
gauche de la ligne médiane; antennes légèrement villeuses, d’un 
tiers plus longues que le corps chez le G', dépassant un peu moins 
l’abdomen chez la ©, grêles, capillaires, à articles 1 court, assez 
robuste, en cône arqué, 3 plus long que 4, celui-ci et les suivants 
subégaux, 11 guère plus long que 10; yeux assez fortement 
séparés en dessus. Prothorax allongé, cylindrique, un peu 
rétréci en avant et en arrière surtout chez la ©, inerme, sans rides 
transversales. Élytres très allongées, légèrement déprimées, 
uni-épineuses à leur extrémité. Fémurs antérieurs courts, 
brièvement pédonculés à leur base, puis renflés en une massue 
ovoïde; les intermédiaires et les postérieurs allongés, linéaires, 
uni-épineux à leur extrémité; les postérieurs ne dépassant pas 
l'abdomen chez le ©, plus courts chez la ©. Corps linéaire, 
hérissé en dessus de poils fins. 


10. V. Dianella nov. sp. 

Linearis, nigra, elytris fuscis, creber im° reticulato-punetatis, singulis lineis 
duabus parallelis cum nacula triangulari rufa a basi usque post medium in disco 
elongatis, margineque quarta fere parte basali, eburncis. — Long., 8 1/2 à 
40 1/2 mill.; lat., 4 4,8 à 4 4/5 mill. 

Hab.: Brasilia merid. — Typi in Mus. reg. Belg. atque nost:o, JỌ. 


Tête canaliculėe entre les antennes, couverte d’une ponctuation 
grosse et serrée entre les yeux et sur le vertex ; palpes et extrémité 
des mandibules roussâtres ; antennes noires ornées en dessous de 
cils fauves. Prothorax noir, couvert d'une ponctuation assez fine 
et éparse. Écusson noir. Ély tres plus de cinq fois aussi longues 
que le prothorax, d’un brun noiråtre, couvertes d'une ponctuation 
très forte et très serrée, ce qui les fait paraître réticulées ; présen- 
tant chacune trois linéoles éburnées, la première, tout contre la 
marge, prolongée depuis la base à peu près jusqu'au quart de la 
longueur {les élytres, les deux autres parallèles, très rapprochées 
l'une de l’autre, un peu flexueuses, s'étendant depuis la base jus- 
qu'après le milieu des élytres, où elles finissent sur le disque en 
même temps qu’une tache rousse triangulaire, élargie en avant de 
manière à couvrir toute la base, tronquées à leur extrémité, l'angle 
externe fortement épineux. Abdomen finement ponctué. Pattes d’un 
noir brunâtre, les tibias et surtout les tarses hérissés de poils fayves. 

l © rapportée de Botafogo par Van Volxem; 1 g etl © du 
Brésil, sans localité précise. 
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11. Eburodacrys sexmaculata Oliv. — Env. de Rio-Janeiro, 
l'ex: 


12. E. sexguttata (Dej.) nov. sp. 

Elongata, testaceo-rufa, pilis longissimis passim hirsuta; vertice macula longi- 
tudinali nigra; thorace infra haud profunde sulcato, supra grosse transversim 
rugoso, medio spatio elevato lævi, tuberculis duobus do:salibus nigris in linea 
nigra postice Continuatis, tube-culis duobus lateralibus nigris ; elytris grosse punc- 
tatis, apice sublævibus, singulis macula elongato-ovata basali, alteris duabus pone 
medium hau! longioribus, exteriore ad medium interioris incipiente nee longiore, 
cburneis, fusco-terminatis, apice extus spina valida nigra linea nigra antice con- 
nexa; pedibus testaceis, spinis intermediorum et posticorum femorum nigris. — 
Long., 17 à 20 mill.; lat., 4a 5 mill. 

Hab. : Brasilia merid. — Typi in Mus. reg. Belg., cf. 


Eburia sexquitata Dej., Cat., 3 édit., p. 851; Gemm., 
Cat. Col., p. 2814. 

Cette espèce viendra se placer dans le voisinage de l’Z. longipilis 
Bates; à première vue, on pourrait la confondre avec certaines 
variétés de E. sexmaculata Oliv. dans lesquelles la tache posté- 
rieure éburnée des élytres s’est rapprochée du bord externe de la 
tache médiane. Mais le vertex est orné d’une tache noire longitu- 
dinale, et non de deux petites taches placées à droite et à gauche 
de la ligne médiane, et le prothorax n’est point creusé d’une 
profonde gouttière à son bord antérieur en dessous, comme dans 
PE. sexmaculata. 

Deux mâles, dont l'un rapporté de Botafogo par Van Volxem, 
l'autre dans la collection Lacordaire. 


13. E. fortunata nov. sp. 

Elongata, testaceo-rufa, pilis longis raris hirsuta; thorace supra transversim 
rugoso, tuberculis duobus dorsalibus nigris, duobus lateralibus linea nigra con- 
nexa; elytris dense punctatis, apice sublævibus, singulis macula elongata basali, 
alteris duabus pone medium longioribus bene separatis, exteriore haud longiore 
prope medium interioris incipiente, fusco terminalis , eburneis, spina apicali fusca ; 
pedibus rufo-testaceis, spinis intermediorum et posticorum femorum nigro-brun- 
neis. — Long., 17 à 25 mill.; lat., 5 à 6 mill. 

Hab. : Brasilia merid. — Typi in Mus. reg. Belg., G'Ọ . 

Cette espèce est voisine de l’ E. raripila Bates, dont elle diffère 
principalement par l'absence de tache noire sur le vertex. Elle se 
distingue de l'Æ. sexguttata par les taches éburnées de ses élytres 
plus allongées, les postérieures étant aussi plus séparées, l'absence 
de lignes noires et d'espace élevé sur le disque du pronotum, enfin 
par l'épine apicale des élytres moins robuste et non prolongée sur 
celles-ci en une ligne noire. 

1 g de Barbacena (Van Volxem); 1 Q dans la collection 
Lacordaire. 
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14. Peribæuim armigerum White. — 1 ex. du Brésil, sans 
localité précise. 

15. Mallocera glauca Serv. — Juiz de Fora, l ex. 

16. Haruspex simplicior Bates. — Juiz de Fora, 1 ex. 


17. Gnomidolon elegantulum (Dej.) nov. sp. 

Lineare, politum, pilis longis passim hirsutum; capite nigro; antennarum articulo 
primo nigro, apice rufescente, secundo nigro, cætcris testaceis, tertio interdum 
basi nigro; thorace elongato, nigro, lævi, dorso gibboso; scutcllo albo-villoso; 
clytris testaceis, se:iatim punctalis, apice truncatis, singulis unispinosis, macula 
nigra scutellum includente a basi prope ad medium præter suturam elongata, tum 
obliqua ad marginem extensa; meso-metathorace et abdomine 1ufo-testaceis, hoc 
interdum nigrescentc; pedibus pallidis, femoribus posticis a quarta parte basali 
nigris, spinis apicalibus rufis, tibiis posticis nigris apice rufescentibus. — Long., 
8 à 10 mill.; lat., 2 à 2 1/2 mill. 
© Hab.: Brasilia merid. — Typi in Mus. reg. Belg. atque nostro, GQ. 


Ibidion clegantulum Dej., Cat., 3° édit., p. 358. — Gemm., 
Cat Col pro 0 
Cette jolie espèce est bien distincte de toutes celles du genre déjà 
décrites, par sa livrée, et surtout par ses élytres d’un blond testacé 
présentant chacune une bande noire contiguë à l’écusson à leur 
base, se rétrécissant ensuite pour longer la suture, puis brusque- 
ment infléchie vers le milieu de l’élytre pour en atteindre le bord 
externe. L'angle interne de leur troncature est aigu, et langle 
externe présente une épine assez forte d’un brun noirâtre. 
. Je me refuse absolument à croire que Serville ait pu assez mal 
décrire son /bidion bitubereulatum pour que ce Gnomidolon, que 
j'ai rapporté à l’Jbidion elegantulum de Dejean sur l'autorité de 
M. H. W. Bates, lui soit identique, ainsi que l’a suggéré White. 
Sous le nom de Zbidion biluberculatum, Serville a décrit un véri- 
table 1bidivn ayant deux petits tubercules rapprochés sur le 
corselet, caractère que je ne découvre pas dans la forme que je 
viens de faire connaître ; de plus, toujours d’après la description 
de Serville, son espèce aurait les antennes, les pattes et le dessous 
du corps entièrement testacés, ce qui n’est point le cas pour le 
Gnomidolon elegantului. 
Un c& de Santa-Cruz, un couple du Brésil, sans localité précise. 


18. Hezorlon ctenostoroides Thoms. — 1 ex. du Brésil, sans 
localité précise. 


19. Ibidion Borrei nov. sp. 

Breviusculum, testaceo-rufum, nitidum, immacu'alum, pilis longis sparshn hir- 
sulum ; capite uigro-brunneo, antennarun articulo primo rufo, cætcris pallidiori- 
bus ; thorace brevi, rufo-brunneo, dorso obsolete 5-tub :reulat ; scutello griseo- 
\iloso; elytris seristim punctalis, testaceis, apice nigricantibus, singulis bispi- 
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nosis; pedibus rufis, genuis infuscatis. — Long., À cenlim.; lat., 2 mill. 
Hab.: Brasilia merid. — Typus in Mus. reg. Belg., Œ. 


Entièrement d’un roux testacé, plus clair sur les élytres, brillant 
et sans aucune trace de dessins, couvert de longs cils clairsemés. 
Tête d’un noir brunâtre, couverte de points assez fins et épars; 
palpes testacés; antennes carėnėes à premier article d’un brun 
roussâtre, les autres plus clairs, ornées en dessous de cils testacés. 
Prothorax un peu plus long que large, d’un brun roussâtre, orné 
sur le pronotum de cinq tubercules peu distincts, lisse et mat. 
Écusson couvert de poils grisâtres. Élytres plus claires, d’un brun 
testacé, couvertes de points assez fins, disposés plus ou moins en 
séries longitudinales, noirâtres à leur extrémité, qui est bi-épineuse, 
l’angle externe de chacune d’entre elles étant beaucoup plus avancé 
que leur angle interne. Dessous du corps et pattes lisses, d’un brun 
roussâtre; genoux noirâtres; tarses frangés de poils jaunâtres. 

Cette curieuse espèce rappelle tout à fait un Spherioninæ du 
genre Peribæum, par exemple. Mais elle me paraît, par ses cavités 
cotyloïdes fermées et par ses antennes inermes, devoir rentrer dans 
le genre Ibidion, dont elle présente d’ailleurs tous les caractères. 
Je crois qu’elle devra être placée près des S. peribæoides, brerius- 
culum, geniculatum et brunniceps, qui me sont malheureusement 
inconnus en nature, mais dont, d’après les descriptions, elle diffère 
par ses élytres sans taches et par la brièveté de son prothorax. 

Un seul exemplaire G rapporté par Van Volxem, de Therezo- 
polis. 

Je me fais un plaisir de dédier cette espèce caractéristique à 
M. A. Preudhomme de Borre. 


20. Odontocera flavicauda Bates. — Juiz de‘Fora, l1 ex.; Saô 
Joaô d'El Rey, l ex.; Santa-Cruz, l ex. 
21. Acyphoderes aurulenta Kirby. — Juiz de Fora, 1 ex.; Rio- 
Janeiro, l ex.; 1 ex. du Brésil, sans localité précise. 
2. Charis Euphrosyne Newm.— 1 ex. pris en octobre à Itaipü ; 
Rio-Janeiro, l ex.; 3 ex. du Brésil, sans localité précise. 
23. C. Erato Newm. — Juiz de Fora, 1 ex.; 4 ex. du Brésil, sans 
localité précise. 


D 
0 


24. C. Eupheme nov. sp. 

Nigra, nitida, pilis argenteis longis vestita; prothorace rubro, antice et postice 
interdum fusco, reticulato ; elytris fortiter punctatis, singulis vitta prope suturam 
a basi fere ad apicem extensa, vitrea; pedibus posticis creberrime punctatis, pilis 
longis fuscis hirsutis. — Long., 6 1/2 mill.; lat., 4 mill. 

Hab.: Brasilia merid. — Typiin Mus. reg. Belg., ©. 


Corps linéaire, d’un noir brillant légèrement brunâtre, hérissé 
surtout en dessus de longs cils argentés. Tête fortement ponctuée, 
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carénée depuis la base du front jusqu’à l'extrémité du vertex. Pro- 
thorax d'un rouge brique, parfois rembruni en avant et en arrière, 
réticulé. Ecusson grisâtre. Élytres rugueuses, grossièrement ponc- 
tuées, noires avec un espace vitré s'étendant depuis leur base à 
côté de l’écusson et le long de la suture pour s'arrêter avant l'extré- 
mité. Abdomen d’un noir parfois brunâtre, finement ponctué et 
couvert de poils argentés, ainsi que le métathorax. Pattes noires, la 
base des cuisses rembrunie: fémurs antérieurs et intermédiaires 
couverts d’une ponctuation assez forte, mais éparse; fémurs et tibias 
postérieurs couverts de gros points confluents les faisant paraître 
corrodés, et couverts de longs cils noirâtres; tarses noirâtres, à 
9° article frangé de poils d’un blanc jaunâtre. 

Cette espèce est bien distincte de toutes celles du genre déjà 
décrites, par la couleur de son prothorax. 

2ex. © du Brésil, sans localité précise. 


25. Callichroma trilineatum Bates. — 1 ex. du Brésil, sans 
localité précise. 

26. C. vittalum Fab. — Nombreux exemplaires pris en août, 
septembre ét octobre à Botafogo et Rio-Janeiro; 1 ex. de 
Desterro. 

27. Orthostoma abdominale Serv. — Copa Cabana, 2 ex. 

28. O. rufiventre Germ. — Nombreux exemplaires de Rio- 


Janeiro et ses environs. 

Cette espèce n'est point synonyme de la précédente ; elle 
s'en distingue aisément par sa taille plus petite et ses ély- 
tres épineuses à langle sutural. 


29. 0. Aæmorrhoidale Germ. — Botafogo, 5 ex.; Rio-Janeiro, 
lex.: 7 ex. du Brésil, sans localité précise. 
30. O. thyrsophorum Burm. — Buenos-Ayres, 2 ex.; Rio- 


Grande do Sul, 1 ex. 

Je crois que l’on peut, sans en faire un genre nouveau, 
réunir aux Orthostoma les Compsocerinæ, qui présentent 
les caractères de ce genre, tout en offrant une toufle de 
poils sur le sixième article des antennes, comme les Comp- 
SOCETUS. 

31. Compsocerus aulicus Thoms. — Buenos-Ayres, l ex.; 
Montevideo, 1 ex.; Rio-Grande do Sul, 1 ex. 

A cette espèce se rapporte le Cosmisoma equestris de 
Burmeister; le Cosmisoma equestre de Guérin est, au con- 
traire, un Orthostoma du groupe de l'Orthostoma thyrso- 
phorum, et est peut-être identique avec cette dernière 
espèce. 

32. Chariergus tabidus Klug. — Therezopolis, 3 ex. 


47. 
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. Cyllene rufipes Lap. et Gory. — Buenos-Ayres, 3 ex.; 


Montevideo, 1l ex. 


. C. congener Lap. et Gory. — Santa-Cruz, 2 ex.; 2 ex. du 
Brésil, sans localité précise. 
. Neoclytus curvatus Germ. — Barbacena, 1 ex.; Petropolis, 


1 ex.; Therezopolis, 1 ex. 


. N. palmatus Oliv. — 2 ex. du Brésil, sans localité précise. 
. Rhopalophora axillaris Klug. — Botafogo, 1 ex. 

. R. collaris Germ.— 1 ex. du Brésil, sans localité précise. 
. Disaulax hirsuticornis Kirby.— 1 ex. du Brésil, sans loca- 


lité précise. 


. Mallosoma zonatum Sahlb. — Itaipú, l ex. pris au mois 


d'octobre; Rio-Janeiro, 6 ex. pris en août, septembre et 
octobre; 4 ex. du Brésil, sans localité précise. 


. Chrysoprasis chrysogastra Bates. — 1 ex. du Brésil, sans 


localité précise. 


. C. aurigena Germ. — Desterro, 4 ex.; Santa-Cruz, l ex.; 
5 ex. du Brésil, sans localité précise. 
. C. aurirentris Redt. — Botafogo, l ex.; 2ex. du Brésil, sans 


localité précise. 


. C. linearis Bates.— Un Chrysoprasis en mauvais état, pris 


au mois d'octobre à Santa-Cruz, serait, d'après M. H. W. 
Bates, très voisin de son C. linearis. 


. C. nigrina Bates. — Rio-Janeiro, 1 ex. 


C. concolor Redt. — Botafogo, 1 ex.; Desterro, 2 ex.; Rio- 
Janeiro, 1 ex.; nombreux exemplaires pris en octobre 
à Santa-Cruz ; Saô Joaô d'El Rey, 1 ex. 

Je réunis sous ce nom un certain nombre de Chryso- 
prasis rapportés par Van Volxem, répondant également 
bien à la description de Redtenbacher et à la diagnose 
du C. punctiventris Bates. Ils varient pourtant entre eux 
quant à la coloration générale : la plupart des exem- 
plaires sont d’un vert olivâtre ; quelques-uns sont presque 
noirs; d’autres, en petit nombre, sont d’un vert bleuàtre. 
L’exemplaire de Saô Joaû d’El Rey, qui est d’un bleu 
cendré, a été communiqué à M. H.W. Bates, qui le consi- 
dère comme très voisin de son C. punctiventris. Ce pas- 
sage du vert au bleu est d’ailleurs assez fréquent dans ce 
genre difficile, et il s'observe, par exemple, chez le 
C. aurigena Germ., dont les élytres, ordinairement d'un 
vert tendre à la suture, sont d’un beau bleu dans un 
exemplaire de la collection Lacordaire. 

C. nymphula Bates. — Botafogo, 3 ex.; Desterro, 2 ex.; 
Rio-Janeiro, 2 ex.; Santa-Cruz, octobre, 3 ex.; 9 ex. du 
Brésil, sans localité précise. 
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48. Ancylocera cardinalis Dalm. — Botafogo, 8 ex.; Santa- 

Cruz, 2 ex. 

49. Callopisma ruficollis Bates. — Botafogo, 1 ex.; 2 ex. 
du Brésil, sans localité précise, 

Les trois exemplaires rapportés par Van Volxem, ainsi 
qu’un quatrième qui fait partie de ma collection, répondent 
parfaitement à la diagnose de M. H. W. Bates. Toutefois, 
lui en ayant communiqué un, ce savant entomologiste 
m'écrit que cet individu diffère légèrement de son type 
par son prothorax un peu plus court et un peu plus large, 
et par la ponctuation plus forte de la tête et du premier 
article des antennes. Je n’ai cependant pas cru devoir 
constituer avec ces insectes une espèce nouvelle. 

50. Stenygra cosmocera White. — 1 ex, du Brésil, sans localité 
précise. 
öl. Trachelia pustulata Serv. — Botafogo, 1 ex.; l ex. du 

Brésil, sans localité précise. 

Cette espèce varie beaucoup quant à la coloration : les 
individus rapportés par Van Volxem présentent sur 
chaque élytre cinq taches, une basilaire, les deux 
médianes, existant seules dans la forme décrite par Ser- 
ville, et deux autres apicales, l’une allongée le long de la 
suture, l’autre beaucoup plus courte. C’est à cette varia- 
tion que Dejean avait donné le nom de T. signata (Cat., 
3° édit, p. 348). D’autres individus ont les flancs du pro- 
thorax et les articles des antennes, sauf l'extrémité, d'un 
roux testacé. 

52. Eriphus purpuratus Chevrol. — Desterro, 2 ex. 

53. Dorcacerus barbatus Oliv. — 1 ex. du Brésil, sans localité 
précise. 

54. Trachyderes succinctus Linn. — Nombreux exem- 
plaires pris au mois d'août à Rio-Janeiro et ses environs; 

l ex. pris en octobre, à Santa-Cruz et 1 ex. de Botafogo. 

Tous les individus appartiennent à la varièté à abdomen 
noir, propre au Brésil méridional. 

55. T. rufipes Fab. — Nombreux exemplaires de Rio-Janeiro; 
l ex. de Santa-Cruz. 

L'un des individus pris à Rio-Janeiro a le dernier article 
de l'antenne gauche non appendiculé et n’atteignant que 
la moitié de la longueur de l’article correspondant de 
l’autre antenne. 

. T. morio Fab. — Montevideo, 1 ex. 
. T. striatus Fab. — Barbacena, 2 ex.; Rio-Janeiro, 1 ex.; 
Therezopolis, 4 ex. 


1 COn 
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58. T. dimidialus Fab. — Rio-Janciro, 2 ex.; 3 ex. du Brésil, 
sans localitė précise. 

59. T. signatus Gyll. — Nombreux ex. pris au mois d'août à 
Rio-Janeiro et ses environs. 

60. Oxymerus rivulosus Germ. — Montevideo, 1 ex. 

61. Lissonotus flabellicornis Linn.— 2 ex. du Brésil, sans loca- 
lité précise. 

62. L. spadiceus Dalm. — Botafogo, 2 ex.; 4 ex. du Brésil, 
sans localité précise. 

63. Megaderus sigma Linn. — Santa-Cruz, 2 ex. 


FAM. LAMIIDÆ. 


64. Plerocoptus dorsalis Serv. — Rio-Janeiro, 1 ex. pris en 
septembre. 

65. Pythais scutigera Vigors. — Santa-Cruz, 1 ex. 

66. Hypsioma albisparsa Germ. — Buenos-Ayres, 2 ex. 

A cette espèce se rapporte l’ H. bonaëriensis Burm. 

67. H. adspersa Casteln. — Rio-Grande do Sul, 1 ex.; Therezo- 
polis, 2 ex. 

68. Oncoderes ulcerosa Germ. — Copa Cabana, 4 ex.; Rio- 
Janeiro, 2 ex. 

69. O. saga Dalm. — Botafogo, 2 ex.; Rio-Janeiro et ses envi- 
rons, 7 ex. 

70. O. impluviata Germ. — Botafogo, 1 ex.; Petropolis, 1 ex. 

71. O. Dejeani Thoms. — 2 ex. du Brésil, sans localité précise. 

72. Eudesmus fascinus Serv. — Botafogo, 1 ex. 


STETHOPERMA 
(Bates in coll.) 


nov. gen. Onocephalinarum 
(athos, pectus; Perma, nom. gen.) 


A generibus Onocephala Thoms. et Perma Lac. differt 
mesosternali processu valde producto, antice verticali, vel 
tuberculato, hujus porro antenniferis tuberculis modice sepa- 
ratis cornutis, illius antem fronte subrectangulari. 

Tubercules antennifères saillants, verticaux, parallèles, modéré- 
ment séparés, prolongés en une petite corne à leur sommet interne; 


front plus haut que large, subrectangulaire, parcouru par deux 
fines carènes longitudinales arquées; joues très allongées; antennes 
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plus d’une fois plus longues que le corps chez le œ, dépassant nota- 
blement les élytres chez la ©, semblables pour le reste à celles des 
Onocephala. Prothorax, écusson et élytres des mêmes. Fémurs peu 
à peu en massue, les postérieurs ne dépassant pas le milieu du troi- 
sième segment abdominal; tarses antérieurs des Of à peine dilatés. 
Abdomen des Onocephala. Saillie prosternale étroite, subyerticale 
en avant. Saillie mésosternale large, très saillante et verticale en 
avant (S. Batesi), ou munie d’un fort tubercule en forme de coin, 
à bord antérieur rentrant (S. Candezei). Corps finement pubescent. 


73. S. Batesi nov. sp. 

Elongata, brunneo-castanca, pube flava, execptis antennis,ahdominisqu® segmen- 
torum medin, tecta; elytris punctis grossis numerosis, lineaque prope medium 
obsoleta transversali, nudis; tarsis rufescentibus; mesosternali processu antice 
verlicali, — Long., 41 4/2 à 30 mill.; lat., 3 à 3 1/2 mill. 

Hab. : Brasilia merid. — Typi in Mus. reg. Belg., atque nostro, GO. 


Corps allongé, d’un brun châtain, plus foncé en dessus, entière- 
ment recouvert, sauf les antennes et le milieu des segments abdomi- 
naux, d'une fine pubescence jaunâtre. Les carènes séparant le front 
des joues légèrement courbes, les carènes frontales supplémentaires 
obsolètes; antennes roussâtres, ornées en dessous d’une épaisse 
rangée de cils, glabres en dessus. Prothorax rayé sur la ligne 
médiane, couvert de petits points dénudés épars, à stries transver- 
sales obsolètes. Ély tres faiblement rétrécies d’avant en arrière, 
isolément arrondies à leur extrémité, couvertes de gros points 
dénudés épars, sauf sur un espace transversal ovalaire médian, qui 
est bordé postérieurement d’une ligne dénudée située un peu après 
le milieu. Saillie mésosternale verticale en avant. Tarses rous- 
sâtres, bordés d’une frange d’un jaune doré. 

Van Volxem a capturé 7 ex. de cette espèce au mois d'août 
à Rio-Janeiro, 2 ex. le 1° septembre à Botafogo ; sa collection en 
renferme en outre quelques exemplaires du Brésil, sans localité 
précise. 

Je dédie cette espèce à l'illustre explorateur des bords de l’Ama- 
zone, M. H. W. Bates (1). 


(t) Ma collection renferme unc autre espèce de ce genre également nouvelle : 


S. Candezei nov. sp. 

Cuneiformis, subtus brunneo-castanea et pube flava, abdominis segmentorum medio excepto, tecta; 
capite pronotoque nigro-brunnels, vitta mediana longitudinali, lineisque frontalibus et genarum 
flavis ; elytris olivaceo-nigris, scutello, vitta suturali, alteraque prope marginem ante medium bls 
interrupta, flavis; pedibus rufescentibus; mesosternali processu valde tuberculato, cuneiformi. — 
Long., 17 mill.; lat., 5 1/2 mill. 

Hab. : Brasilia merid. — Typus in Mus. nostro, C 


Corps cunéiforme, d'un brun châtain brillant et couvert d'unc fine pubescence 
jaune, sauf au milieu des segments abdominaux, en dessous. Tête d'un noir bru» 
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74. Dryoctenes scrupulosus Germ.— Porto-novo-do-Cunha, lex. 

75. Stirastoma breve Sulzer. — Rio-Janeiro, 1 ex. 

‘76. S. depressum Linn. — Rio-Janeiro, 1 ex.; 2 ex. du Brésil, 
sans localité précise. 

77. S. marmoratum Thuünb. — Therezopolis, 1 ex. 

78. Acanthoderes jaspidea Germ. — Rio-Grande do Sul, 1 ex.; 
Santa-Thereza, 1 ex. 

79. À. consentanea Thoms. — Env. de Rio-Janeiro, 1 ex. 

80. Lagochirus araneiformis Linn. — l ex. du Brésil sans 
localité précise. 


81. Lophopœum Volxemi nov. sp. 

Oblongum, depressum, postice attenuatum, fuscum, subtus tomento cinereo, 
supra grisco-flavo tectum; elytris lateribus vix carinatis, apice acutis, breviter 
oblique truncatis, carina centro-basali parum elevata, nigro setosa, post medium 
vitta obliqua punetisque grossis nudis, maculaque rotundata prope medium late- 
raliter albida, ornatis. — Long., 8 1/2 mill.; lat., 3 1/2 mill. 

Hab. : Brasilia’ merid, — Typus in Mus. reg. Belg., G'. 


Oblong, déprimé, atténué fortement à partir des deux tiers des 
élytres, d’un brun noirâtre, plus clair en dessous, où il est revêtu 
d’une pubescence cendrée ; dessus orné de poils d’un gris jaunâtre. 
Parties de la bouche d’un roux ferrugineux ; la pubescence de la 
tête formant un cercle derrière les yeux, le vertex étant dénudé; 


nâtre, présentant au côté interne des carènes frontales et des carèncs des joues 
des bandes de duvet jaune au nombre de six de chaque côté, offrant, en ‘outre, 
entre les tubereules antennifères et sur le vertex, une bande de poils jaunes inter- 
rompue par la carène méldianc ; front séparé des joues par des carènes longitudi- 
nales et droites ; antennes d'un noir brunâtre, ornées d’une épaisse frange de poils 
en dessous, glabres en dessus. Pronotum à rides transversales bien visibles, noir, 
orné d’une bande médiane de duvet jaune. Écusson jaune. Élytres d’un noir oli- 
vâtre, à épaules très saillantes, fortement rétrécies d'avant en arrière, isolément 
arrondies en arrière, couvertes de gros points épars à la base, de quelques rides 
longitudinales à partir du milieu, à suture et épipleures jaunes, ornées chacune 
d’une large bande s’étendant le long du bord marginal depuis l'épaule jusqu’à 
l'extrémité, mais interrompue avant le milieu par une tache jaune ovalaire et 
oblique allant de son bord interne jusqu'à l’épipleure et continuée dans la partie 
antérieure de l’élytre, entre cette épipleure et la bande longitudinale, par des mou- 
chetures jaunes. Saillie mésosteruale portant un fort et large tubercule en forme 
de coin, à bord antérieur rentrant. Pattes roussâtres couvertes de poils jaunes, 
courts et clairsemés ; tarses ornés d'une frange dorée. 

Un exemplaire du Brésil, sans localité précise, se trouve dans ma collection. 

Je suis heureux de dédicr cette espèce, comme un faible témoignage de ma 
reconnaissance, à M. le Dr Candèze, qui a enrichi ma collection de formes nom- 
breuses, et qui a toujou”s mis la plus grande obligeance à me communiquer la 
sienne. 
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antennes d’un jaune testacé, sauf le premier article et l'extrémité 
des autres, où la teinte est plus foncée, cette coloration envahissant 
progressivement les articles jusqu’au dernier, qui est entièrement 
d'un noir brunâtre. Prothorax couvert de points épars dénudés, 
à tubercules latéraux situés un peu en arrière. Écusson couvert de 
poils jaunes. Ély tres à carène latérale indistincte, aiguës en arrière, 
où elles sont brièvement et obliquement tronquées à la suture, 
à carène basilaire peu élevée, mais frangée de poils noirs, fortement 
ponctuées, la ponctuation allant en décroissant de la base, où elle 
est assez serrée, jusqu'à l'extrémité, où elle devient invisible, d’un 
brun noirâtre, recouvertes d’un duvet d’un gris jaunâtre, sauf sur 
le repli épipleural, où il n’est plus représenté que par des mouche- 
tures, sur une bande oblique médiane partant d’un point blanc 
situé extérieurement près de la carène, et s'étendant jusqu’à la 
suture, enfin sur quelques gros points postérieurs dénudés. Pattes 
d’un roux testacé, la massue des fémurs, la base et l'extrémité des 
tibias et l'extrémité des articles des tarses rembrunis. 
Rio-Janeiro, 1 ex. 


82. Hyperplatys fulveolus (Bates in coll.) nov. sp. 

Curtulus, rufo-testaceus, subtus tomento griseo indutus; antennarum articulis 
apice fuscis; capite et pronoto pube fulva tectis, hoc punctis grossis nudis in 
disco ct postice ornato ; elytris carina centro-basali parum elevata, nigro-ciliata, 
attenuatis, apice sinuato-truncatis, angulo externo valde producto, pube fulva 
indutis, spatio discoidali ante medium albo pubescente excepto. — Long., 
7 1/2 mill.; lat., 3 1/2 mill. 

Hab. : Brasilia merid. — Typus in Mus. reg. Bels., ©. 


Corps d’un roux testacé, recouvert en dessous d’une pubescence 
grisâtre. Parties de la bouche d’un roux testacé; tête couverte 
d’une pubescence fauve, ainsi que les antennes, dont les articles 
sont rembrunis à leur extrémité. Prothorax à pubescence fauve, 
orné sur le disque et en arrière de gros points dénudés. Écusson et 
élytres recouverts de pubescence fauve; celles-ci fortement ponc- 
tuées, la ponctuation effacée vers l'extrémité, atténuées peu à peu 
depuis les épaules, qui sont saillantes jusqu’à l'extrémité, qui est 
tronquée d'une manière sinueuse, langle externe de la troncature 
étant prolongé en une forte épine; à la base de chacune d’elles se 
trouve une carène centrale peu élevée, revêtue de longs cils noi- 
râtres ; le duvet foncier fauve remplacé peu à peu sur le disque, 
derrière les carènes basilaires, par un duvet blanc, puis rederenant 
vers le milieu subitement fauve et beaucoup moins dense sur un 
espace triangulaire s'étendant de la suture jusqu’au rebord épi- 
pleural situé entre la carène latérale et l’épipleure, où il est égale- 
ment peu apparent, Pattes fauves recouvertes d’un duvet grisâtre, 
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Cette espèce rentre parfaitement dans le genre Hyperplatys 
Haldem., dont les caractères exacts ont été formulés par Le Conte 
et M. le D" Horn (Classif. of North Amer. Col., p. 324) : elle a les 
antennes ciliées en dessous comme les formes de l'Amérique du 
Nord qui lui sont congénères. Il y a donc lieu de modifier le tableau 
des Acanthocinides de la section B de Lacordaire (Gen. des Col., 
IX, p. 766), qui croyait les antennes des Hyperplatys dépourvues 
de cils. 

Rio-Janeiro, l ex. 


83. Lepturges limpidus Bates. — Porto-novo-do-Cunha, 1 ex. 


84. Eutrypanus nigrosignatus (Dej.) nov. sp. 

Elongatus, fuscus, subtus tomento griseo-fulvo indutus, supra pube brunnea 
vestito, maculisque minutis flavis variegato ; thorace subcylind-ico levi, vittis lon- 
gitudinalibus velutinis quatuor atris, duabus externis valde abbreviatis; elytris 
singulis maculis velutinis quinque atris, prima rotundata basali, duabus ante 
medium, quarum altera in carina laterali parva, altera discoidali, quarta maxima 
post medium, quinta denique subapicali. — Long., 3 4/2 à 5 mill.; lat., 
4 1/2 à 5 mill. 

Hab. : Brasilia merid.— Typi in Mus. reg. Belg. atque nostro, GO. 


Eutrypanus nigrosignatus Dej., Cat., 3° édit., p. 803. 
Allongé, d’un brun noirâtre, couvert en dessous d’une pubescence 
d’un gris jaunâtre, en dessus d’un duvet foncier d’un brun choco- 
lat, de petites taches et de lignes de poils jaunes. Front revêtu de 
poils jaunâtres; yeux entourés d’un duvet semblable ; antennes 
annelées de gris à la base des articles à partir du troisième. Pro- 
thorax dépourvu de tubercules sur le disque, presque cylindrique, 
orné de chaque côté de deux bandes longitudinales veloutées 
noires, bordées d’un duvet jaunâtre, l'externe prolongée seule- 
ment depuis la base jusqu’au milieu du pronotum. Elytres à carène 
latérale obsolète, tronquées à leur extrémité, ornées de mouche- 
tures jaunes disposées assez régulièrement, et présentant chacune 
cinq taches d’un noir velouté : la première basilaire, arrondie et 
séparée de l’écusson par une tache jaune; deux autres avant le 
milieu, dont l’une située au cinquième antérieur de l’élytre, très 
petite, l’autre irrégulière, presque divisée en deux par une tache 
jaune, beaucoup plus grande; la quatrième située après le milieu, 
la plus grande de toutes, ovalaire, oblique, n'atteignant ni la 
suture ni la marge, légèrement prolongée en arrière sur le disque ; 
la dernière échancrée en avant et en arrière, séparée de la suture, 
mais atteignant l’épipleure, s’arrêtant avant l'extrémité. Pattes 
d'unbrun noirâtre, à tibias présentant au milieu un anneau de duvet 
blanc, noirs à leur extrémité. 
Un & rapporté de Juiz de Fora par Van Volxem; un autre œ de 
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ma collection et une © de la collection Lacordaire, étiquetés : 
Brésil sans localité précise. 


85. Colobothea signatipennis (Dej.) nov. sp. 

Elongata, robusta, fusca, trmento brunnco carncoque subtus tecta; supra pube 
brunnea induta, punctisque aliquot flavis variegata ; scutello nigro, velulino, medio 
linca flava; elytris singulis macula longitudinali elongato-ovala, maxima, nigro- 
velutina, macula triangulari flava medio interrupta, macula triangulari altera multo 
minore prope suturam elongata ante apicem nigro-velutina flavo-limbata, macula 
denique apicali carnea antice prope carinam elongata, ornatis. — Long., 
48 mill.; lat., 6 mill. 


Hab. : Brasilia merid. — Typi in Mus. reg. Belg. atque nostro, ©. 


Colobothea signatipennis Dej., Cat., 3° édit., p. 375. 

Corps allongé, robuste, d’un brun noirâtre. Parties de la bouche 
noirâtres; tête revêtue d'un duvet brun, offrant de chaque côté du 
front et sur les joues une bande de duvet de couleur chair; 
antennes brunes, à base des articles plus claire à partir du troi- 
sième, blanchâtre à partir du sixième. Prothorax guère plus long 
que large, faiblement atténué de sa base en avant, muni d’une 
carène médiane fortement élevée et tranchante en arrière, et 
offrant de chaque côté une saillie allongée; couvert d’un duvet 
brun et de quelques petites taches de duvet jaune, orné d’une 
rangée de points enfoncés à sa base. Écusson d’un noir velouté, 
rayé d'une ligne de duvet jaune sur la ligne médiane. Élytres 
d ‘bordant fortement le prothorax, à épaules el et arrondies, 
peu à peu atténuées d'avant en arrière, la carène latérale externe 
obsolète sur la moitié antérieure, couvertes de points épars sur la 
moitié antérieure, recouvertes d’un duvet brun et oftrant quelques 
petites taches de duvet jaune, ornées chacune d’une grande tache 
longitudinale ovalaire bordée de jaune, d’un noir velouté, s’éten- 
dant depuis le cinquième antérieur jusqu’au tiers postérieur, et 
interrompue en son milieu par une grande tache triangulaire de 
duvet jaune offrant quelques points épars enfoncés ; une seconde 
tache semblable, beaucoup plus petite et non interrompue, s'étend 
triangulairement le long de la suture avant l'extrémité; celle-ci 
est occupée par une tache de couleur chair triangulairement 
prolongée en avant le long de la carène latérale. Dessous du corps 
couvert dun duvet brun, offrant des tons de chair au-dessus des 
hanches; segments abdominaux couleur de chair, dénudés sur la 
ligne médiane et offrant chacun de chaque côté un gros point 
dénudé. Pattes variées de brun et de chair. 

Un exemplaire rapporté de Therezopolis par Van Volxem; un 
autre dans ma collection. 


86. Phytæcia sanguinicollis Burm. — Buenos-Ayres, l ex. 
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87. Amphionycha hemispila Germ. — Botafogo, 1 ex.;, Therezo- 
polis, 1 ex. 

8S. A. verlicalis Germ. — Santa-Cruz, 1 ex. 

89. À. colligala Redt. — Therezopolis, 2 ex. 

99. A. postilenala Bates. — 1 ex. du Brésil sans localité précise. 

91. A. rectilinea Bates. — Petropolis, 2ex.; Therezopolis, 2 ex. 

92. Isomerida picticollis Bates. — Saô Joaû d’EI Rey, 1 ex. 

93. I. fimbriata Bates. — Un couple pris à Therezopolis. 

M. H. W. Bates n’a connu que le sexe ç' de cette 
espèce; l’exemplaire © rapporté par Van Volxem diffère 
du G' par sa taille plus forte, et par ses antennes qui sont 
plus courtes, et qui ont les articles 2 à 7 munis d’une véri- 
table touffe de poils à leur extrémité au lieu d’être sim- 
plement ciliées en dessous. 

94. Ærenica hirlicornis Klug. — Botafogo, 2 ex. 

95. A. canescens Klug. — 1 ex. du Brésil sans localité précise. 

96. A. mullipunclala Serv. — 1 ex. du Brésil sans localité pré- 
cise. 


ET POSE 


